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MAMAN 1 Nous sortions justement 
r aller voir un artiste ami d épatant : Penses

fer
moi

Mutt dit que son ami artiste Chip Chise 
serait enchante de faire un buste de mo beaucoupvous

6 suis emue Mon arnour. |’ai le 
plaisir de te 

presenter mon am 
Chip Chisel ’

montagne
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BOW
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Afï W«f1d RirhU lUwr-Twd

mmŒ: Ouf ' Je Sun content qu* 
ce soit fini !W&o,
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CIMENT
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Ne me 

dis pas 
ce que 
tu dési­

res. 
Yog- 1

De quoi manger 
Bou-Bou. c'est

■ ne e vais en faire un désir à 
ton suiet. Yogi

Encore un pâmer a pique 
nique qui a dû être vole aux 
touristes ! Tu ne connais 
pas les règlements, Yogi ^

Cec, PROlVEle dis
que les désirs se 
réalisent .. .

ce a que ie
voulais !

C est pas
nécessaire
Monsieu

P
■ suis aussi bien deI Dans le SUD du 

, PACIFIQUE 1 
n avait pas be 
som de m en 

voyer aussi 
loin

le vois 
que vous 

êtes 
seneux 

M le

^ VA me bourrer avant 
| que Bou Bou desire 

me voir revenir 1
MONSIEUR

V, yogi est
DISPARU

souha
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2 SI PPLIMEN'T ILLISTRE StMI DI Iff *\RIL

les sciences neturelles et !a formation
Cette chronique veut repondre au* éducateurs 

qcii se demandent encore en quoi les Sciences Natu 
ee les peuvent elles favoriser la culture generale des 
adolescent je n ai certes pas ( intention de com 
tfiencer une polémiqué a savoir si ces disciplines sont 
super.eureï U mfeneures a telle ou telle autre mais 
|C me contentera de d.re par exemple ' Quelles sont 
les disciplines qui peuvent mieux et plus que les

Sciences Naturelles développer I intelligence et le
coour d un enfant

L mte gence de Tentant ne se développe t elle 
pas uniquement par I observation ? Nos sens ne de 
meurent-ils pas nos premiers maîtres dans I acquisi­
tion de toute connaissance 5 Et cette connaissance 
peut elle s acquérir sans un contact journalier avec 
les êtres et les choses qui nous entourent ?

Regardons la nature vivre
par Rolland Dumais

La biographie du

L observation est un art 
difficile

I
r>M pourquoi eUe rlemeu- 

r** un exerrlcr qui demiindr d*

MrilheuM’ i-r i p; t un .O

livresque que ^nutive Loh- 
•ervttion •.'uifauip t.r nrnt 
Q i une plat f r. .11jf i,i t.!f '»Hi A 

le cours Les 8cien- 
ee, pour den 
oudra

raiMiiut
ui pa.s analy- 

trop souvent efe ap- 
petite» sciences .

ont ete enseignées

r.'tg ra.îe.s
res Nature 
fug je ne 
•er ici ont 
pe-lees'* de 
La ou elles 
ell^‘ ie furen unifuemenf 
d ,ne façon livresque C'eut la 
raison pour laquelle fin grand 
pedagogue, qui a véritablement 
révolutionne notre enseigne­
ment dans certain* domaines 
errivait-il un roui

"Devant, le spectacle affli­
geant d s i ourd'hui, devant > 
désarroi du monde beaucoup 
d esprit* hc demandent si nous 
n avons pa* 
en condamnant le 
nos enfants et de 
rente a un r eg uni 
noirci’*. Et le f 
Victonn contlii -ai 
«i la vraie culture 
table humanUnie i 
une aorte de retou 
Ou les Antees que r
en reprenant 
Nature qui * 
tous, retrouvei

Dai

fausse route 
cerveau de 
u-i* adoles- 

e de papier 
rere Marie- 

‘Comme 
* et le véri- 
n exigent pas 
ir a la terre 

sommes, 
avec la 
mere a

q i
nous fai.son.s devant ios elèves, 
leur apprend-on plus a s* ser- 
vii de leurs sen:, ou deman­
dons-nous seulement a la mé­
moire d emmagasiner les po- 
tiong que non., uonnon.s a ceux 
que nous voulons fo^ner ’’N'a 
vona-nous pas encore present 
a 1 esprit le temps ou I on nous 
dirait Si vous ne t omprenea 
pas. apprenez, pai coeur Etait- 
ce la véritablement de la for­
mation *

Comment faire observer
T,‘enfant obsrive «u gre de 

•es caprices i! appartient ai 

maître de canaiiaei ces obser­
vations pout quelles devien­
nent fructueuses Mais corn

s."»
■<&L

*4^

ment Par* un entrainement
méthodique par des exercices 
quotidiens Ce que 1 enfan» au­
ra bien observe il ne 1 oublier a 
Jamais paicr que les mous 
dont «1 se servira pour s ex­
primer ne seront plus des for­
me^ vider qu il aura dans l'es­
prit mats des representations 
reelles de choses vues et vécues

N ou* r.ou plaignona q.e 
no* enfant* manquent de vo­
cabulaire ma le.- mo'.> qu :la 
choui v-er. pour .s expnmei 
reflètant-ii* de^- observa*ion* 
ou -ont-.I* .semement des sou­
venus bh.N'1* sur un veroa- 
iieme < r e ,x e' .sans images ?

Or quede discipline au e 
que >.s fciencta naturülea 
peut plus développer le voca­
bulaire ? Ces discipline* ne 
sont-e;te* pa.> des creuset* ne 
moi.- nécessitent des ^x-
preminn* jusie* pom decree 
ce que le* sens aaisis.vent ou 
observent

Lobaervation méthodique 
ne loubliorui pa.- doit inte- 
reseer tou* le.s aen* : a vu* 
revele la couleur, la lumière, 
le.s contour*. le.s dimerusiomt, 
loule fait distinguer la hau­
teur. 1 intenaite, )f timbre, a 
direction, i odorat procure de* 
ervsation* variée* cependant 

que e goût informe des sa-

Esprtf d analyte et 
de tynfhete

Lobeervation bien dirigée 
apprend aux enfanta a dj»- 
' nigur l'essentiel du detail
Le profit intellectue. que 

adolescent retirera de ces 
r\r:i ,. r. .-era d autant plus 
marque qu on ne l'aura pas
A^.-r se perdre dana les de- 

t a * te

Au contact de. èirea ou ,e 
niaitre fer* obati’.ei .** re­
lation* de* partie.s avec e 
tout organite, l'tnlant »p 
pi end; a a faire 1 analyse des 
details en vue ne lea fondrç 
tou* dans 1 acquiaition claire 
et nette de 1 idee du tout

pa: eux-même* La notation 
de* fait* et ! accumulation de
es- fait* ne sauraient s iff. e 
a : esprit qui. de .»on activité
p:op e rapp oche compare e 
c.a.vifie

•
Lob-e ation ia compara, 

son et .a generalisation ar»nf 
■ trois stades de la marene 
de c-p: • qm préparent aux 
exp. allons et aux hypothè­
se scientifiques

t e*: par ce* trois critère, 
observation ia comparaison, 

a généralisation que .es

M.ente* natureLes deviennent 
f'> ; mat ru es quelles devien­
nent precieuaei dan* .a pre- 
paration e la culture de 
1 imagination des jeunes

De* peoagogues avert** et
consciencieux ont préconisé 
ess activités dirigées pour 

combler cette lacune de : ob­
servation dans nos cours li- 
vrosque* Nous ne saunons 
trop app.audir a cette heu­

reuse initiative Nous revien­
drons sur ie sujet dans une 
procha.n* chronique

"Jrere fflctrie- Victcrir
l* premier exemple qu ils 

trouvent chez ,ui, c est celui
de a recherche inla**ab;« 
Grace aux specimen* innom­
brables qui! a rapportes de 
ses ueillette.v entreprend 
de foire voir le visage floral 
de sa province, et il met sur 
le chantier une :he*e de doc­
torat dont il accumulait les 
matériaux depuis q .elques an­
nées Thèae principale et the­
ses secondaires avancent du

■

t

w'mm

QUI SUIS-JE ?

L’obeervgf ioi 
ment, si elle 
do t aboiitu a

neces «Aire 
e<t h «n fah^ 

es lde*.v
raies. Le*
vation n«

exercices d obse:
ioni pas eur fin

Mes fleura eciatent bien quand on le.s écrasé *ur le do* de la

Le nom de !a pente est .
nomme :
nom et numéro de ia me : ..........
call te ;
te freqnpnfe lecole de

e anr.ee et je suis Ages de ans.
Prifif d envoyer tonir» vox réponse* s Roüsnd Du mm,, ■neisr 

'' " 1 «I' voirr jcmrn»; quotidien Les repon.-fs dotvmt être
*uit la proposition du concours.

main quel est mon nom ° 
Photo Rolland Dumais»

je me 
; je demeure « 

; lo-

don.s 1« nature vivre' au .soin 
expcdiee.s dans la semaine qui

même pas * et de* 1921’ h pré­
sente brillamment le- Felici-
nee» du Quebec e « tieologie 
de Montreal et de »e« envl- 
rons.

nom: lairentienne

Sa il- lai**er .>e refroidir son 
ardeur, le Frere .Mane-Victo- 
rm s attaque a une oeutne de 
plus grande envergure : la flo­
re complete de Ig province 
Pour ie moment, il *e limite 
aux plante* supérieures ; i au­
tre partie demande de.- explo­
itions qui ne pourront être 
accomplie* que par le long ef­
fort de chercheurs specialises 
Sa bonne fortune lui fait ren­
contrer chez un confrere, na­
turaliste-dessinateur, la coo­
peration amicale qui assurera 
les milliers d'illustrations sans 
lesquelles le traite le mieux 
prepare demeure dans ce do­
maine. par trop Incomplet. En 
193.5. la belle équipé de ia 
f lore Laurentienne « le plai­
sir de se grouper autour d un 
berceau de fleurs pour admi­
rer. le coeur battant, son der­
me! ne : un volume de 917 
pages grand format, avec 22 
carte* 2.800 illustrations par 
le Frere Alexandre. 1.917 plan­
te* décrites.

Apres une telle étape va-t- 
on *e reposer 0 Ce serait mal 
connaître le Frere Marie-Vic­
tonn. Le auccè* de 1935 lui 
sert de tremplin vers un nou­
vel objectif, car il en a plu­
sieurs en perspective II a ce 
don précieux de pouvoir mè­
ne: de front plusieurs entre­
prises qui s appellent ou 
complètent Le soir même 
du banquet qu; marque la pu­
blication de sa Flore, devant 
ses amis, les autorités. les pre­
sidents de plusieurs sociétés 
savantes, le Frere Mane-Vic- 

■ orm lance un vibrant appel 
en faveur du futur Jardin Bo­
tanique. Il ne se doute pas 
que la realksation de ce projet 
deviendra pour lui l'occasion 
de gro* ennuis jusqu à ia fin 
de sa vie Ma a U va de la­
pant et surmonte toutes les 
hesitations, toute* les oppos.- 
tions. Au modeste pavillon du 
debut succédera nous lavons 
'Suite « la page 3. Ire col)

i «
Nm tatou
utumiveid

J aimerais bien faire partie 
du Club Ht» Ornithologue» 
mai* rendant en dehor» de la 
ville de Quebec, il m'est par 
tirullerement difficile den »ui 
vr* continuellement toute» le» 
activité», (rovei-vou» que je 
pourrai» adherer tout de me 
me a ce mouvement intere» 
»ant?

J d A L. Loretteville

Jf ne vois pa* d inconvé­
nients a ce que vous puissiez 
appartenir au Club des Or­
nithologues. la distance qui sé­
paré votre domicile de Que­
bec n'est pas tellement consi­
derable De plus, vous auriez 
l occasion de rencontrer des 
amateurs qui sont anime* des 
mêmes sentiment* répandre 
la connaissance des oiseaux 
dans notre population et vous 
auriez en même temps l'occa­
sion de recevoir périodique­
ment le Bulletin Ornihtologi- 
que que publie le Club réguliè­
rement Pour de plus amples 
informations veuillez donc 
vous adresser au Secretaire du 
Club des Ornithologues dont 
le i - social est au Jardin 
Zoolo: que de Quebec a Or- 
ssainville. Je vous encourage 
fortement à perseverer dans 
votre bonne intention.

Ce sont des Teignes 
des tapis

Seriez-vous assez bon de me 
dire la nature de l'insecte dont 
je vous envoie un échantillon. 
Quel* *ont le* dommages que 
peut nous causer cette bestio 
le et comment doit-on faire 
pour *'cn debarrasser.

Mme J -P L.. Arrida

Les insectes soumis pour 
identification sont des teignes 
de tapis ces insectes peuvent 
être transportes soit directe­
ment ou indirectement par 
leurs oeufs Ils s'attaquent spé­
cialement aux lainages et peu- 
v e n t occasionner certains 
dommages dans les literies, etc 
Pour se debanasser de cet in­
secte on conseille de bien la­
ver le* plancher* de nettoyer 
le tapis et le* garde-robe* et 
surtout de bien surveiller le* 
plinthes des murs et sous-pou­
drer dii DDT en solution •

cinq pour cenf Vous pouvez 
vous procurer cet insecticide 
dans les pharmacies

Je ne pun répéter

On me dit que vous aver pu­
blie dan» vos chronique» tou­
te une *erie traitant de I her- 
bortaation ; malheureusement 
je ne postrdf pas ce» journaux 
et je vous serai» reconnaissant 
si vous vouliez bien repeter ce» 
chroniques.

Mlle M.-J. O. Trois-Ri vie re».

Je regrette, mats je ne puis 
repeter toute une sene d arti­
cles que J'écrivais sur l'her­
borisation D’ailleurs, tl y a 
deux ans je faisais paraître 
toute une sene d'articles sur 
les differentes methodologies 
des sciences naturelles mal­
heureusement l'espace et le 
temps ne me favorisent pas 
1 occasion de repeter les mê­
me* articles II est un article 
du devoir professionnel d'un 
chroniqueur c'est celui de ne 
pas se répetei

Puis-je vous conseiller de 
retrouver ces journaux du 
temps, soit dans une bibliothè­
que ou une institution d'ensei­
gnement qui certainement doi­
vent collectionner les vieux 
journaux.

J’aimerai* inscrire mon grou­
pe pour une visite a ( Aqua­
rium. i'espcrr être favorise. 
Fr. N . Quebec.

Lorsque ce* lignes vous par­
viendront. le* cadres seront 
comblés pour les visites a 
r Aquarium pour la présente 
année scolaire Jp regrette 
d'être obligé de vous refuser, 
mais depuis le moi* de janvier 
que j'attire l’attention de nos 
ecteurs sur la tenue de ces 

promenades educatives a l'A- 
ouanum. Des le mois de mal. 
nous reprendrons no* activités 
de journées-école au Jardin 
Zoolocique. et j'invite tout de

lite les directeurs et directri­
ce* de nos maisons ri enseigne­
ment qui désireraient faire 
profiter leurs elèves de cette 
organisation de bien vouloir 
nous commun,quer les date*, 
car nous n'aurons que six se­
maines d'operation cette an­
née pour le printemps

Les demandes qui nous par­
viendront trop tard seront re­
mise' a l'automne

• Suite a la page 3 2e col.)

ire a un jeune qu ^ JR
exclus de ! université est ’ 
une des choses les plus 
difficiles de ma sifuation '

vous monde
une

a i air 
d un si bon

V garçon

rive

reuss

LE JUGE 
PAQUIN iL*

|î/ comment se tait-r qu il y a.l 
Il dix huit pour cent d insuccès 

—J parmi les nouveau»
monsieur Carlson

Pour p.usieurs raisons 
Certains sont mal prepares 1 Et que. eta<t le cas de Wallace - ^ 

Sentait qu I ne pourrait pas se j 
rattraper si on lui en donnait 

a chance 5

d autres sont dopasses par' ie 
programme a leur arrivée , , et au bout 
de quelques semâmes ils ont trop de 
retard pour pouvoir se rattraper

orsqu'tls sortent a 
cours eiementai'f

I!• r' m i"

n aurait 
pas ou

Trop a* parents pen 
1 sent que r est une 

trissu'* sociale d a

et ils ne 
permettent ïamais 

au garçon de
oublier

a ntenant ? Comment ma s en tant que parents, ils devraient 
comprendre que c est justement le moment 
de ave où leur petit a e plus 

besom de leur aide

e ne veux pas dire q_ 
devraient fe citer leur 
enfant de sa nsucces

t \*j>r
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w ave* reconnu

Je suis le lièvre d'Amenque
J* frUif cet aiuns*. qua drum- 

rn* ro^ pour U i-onlor.-

dre avec le coin de terre où 

te vis : fauve ieie elle m e^t 
précieubc pour me tacher 
dana iet M>u&-boLv. qui con.^- 
ttuem mon habitat normal : 
l’hiver. eUe devient blanche 

dlle me di&aimule bien bur 
!• neige oU l’on a de la diffi­
culté a ma per ce voir. Heureu- 
•ement que Dame Nature m a 

procure cette facilite, car au­

trement 11 j aurait certaine­
ment longtemps que je aeraus 
disparu de vœ régions car 
1 homme me tait une guerre a 
nulle autre parente

L A-nerique du Nord con­
trairement a 1 Europe, ne pos­
sédé pas de venta D.et lapins 
indigenes je ne creuse pas de 
terrier comme le fait mon 
vieux cousin européen. J habi­
te les endroits éleves. je resi­
de dans le» forêts, et mon ar­
bre préféré est le me ! e/e qui 
me procure une ramure qui, 
descendant jusqu a terre, me 
permet de me mieux cacher.

Je suis animal plutôt noc­
turne, la faim seu.ement reus- 
s.t a me faire sortir au grand 
jour Je me nourris d’herbe* 
tendres: l’hiver mon menu 
consiste en ecorces de same, 
de peuplier ou de bouleau. Je 
suis bien adapte aux ngueurs 
de la vie du Quebec et jf suis 
b.en détermine a y vivre en­
core longtemps.

Orire ïflarie-VictcriH
«Suite de U pn*e 2' 

entrevu, une const rua.on ma­
jestueuse où s abritent aujour­
d'hui Unitltut Botanique, 
l'administration du Jardin 
Botanique, le cours d horticul­
ture, l'Ecole de l'Eveil, la So­
ciété canadienne d Histoire 
naturelle, les Cercles de Jeu­
nes naturalistes. 1 Association 
canadienne pour i Avancement 
des Sciences, l'Institut scien­
tifique Franco-Canadien, etc

Nous comptons avoir répon­
du a la demande generale en 
faisant revivre les traits at­
tachants de notre grand sa­
vant canadien que fut le Fre- 
ve Marie-Victorin Nous es­
pérons que l'acharnement qu'il 

a apport^ a la rea.isauon de

ses nombreuses oeuvres serve 
d exemple a la leunesse cana­
dienne qu'il a tant aimee.

Nos lecteurs 
nous écrivent

(Suite de la page 2»
I.'interet que nous portons 

aux aciencet naturellev à ti­
tre de directrices de C. J. N., 
la bonne reputation du camp 
'tarie-Victor!n ont suscite cher 
nous le vif désir d'aller sui­
vre les cours de vacances qui 
s r donnent chaque annee.

Pour nous Inacrire. toutefois, 
nous aimerions savoir si vous 
accepter des religieuses, il nous 
faut obtenir l’approbation des 
autorités supérieures de notre 
communauté, qui désirent d’a­
bord se renseigner sur l’orga 
nisation de res cours, pro­
gramme, horaire Journalier,

rond i lions pécuniaires etc
En consequence, je \ous prie 

de bien vouloir nous faire par 
venir, dans le plu» bref delai 
possible, tous les renseigne 
ment» relatifs a res cours. ». 
M M. %., Saint-Lambert

En icponae a cette dévouer 
religieuse, je répondrai que 
nous accept on.' avec beaucoup 
de plaiair. des religieuaes à no­
tre camp qu’elles profitent de 
locaux spéciaux leur permet - 
tant de continuer un peu leur 
vie monacale et que leur pre­
sence à nos cour* nous e*t tou­
jours encourageante Pour plu* 
de details je me ferai un de­
voir d envoyer a cette religieu­
se. de* la semaine prochaine, 
le prospectus sur le Camp Ma- 
ne-Victorin et copie de notre 
programme d’etude* Je ne 
doute pas qu elle trouvera le* 
c o n d 111 ans intéressantes et 
quelle viendra, avec une 
compagne, rejoindre les nom­
breuse* religieuses qu. tou» le* 
an*. *’inscrivent a notre camp

Nos heureux 
gagnants

\otre chronique du 11 mart 
dernier vous propo>ait l’identi­
fication de cette fleur dont U 
plante fut introduite en t.uro- 
pe par Parmentier, et vous 
avez bien reconnu celle de la 
pomme de terre. Il me fait 
toujours plaisir de recevoir un 
aussi grand nombre de lettre* 
que celui que j'ai reçu la se 
maine derniere. rest une 
preuve tangible que nos 
chronique*, et notre petit con­
cours hebdomadaire vou* in­
téressent.

.Parmi le grand nombre de 
bonnes repenses remues, noua 
avons tire au sort celles qui 
étaient signer» par le* per­
sonne* suivante* .

Monsieur Jean Peloquin. 553 
rue Saint-Sylva in. Thetford, 
comte Megantic. eleve de l'éco­
le Saint-Maurice

Mademoiselle Nicole Leblanc. 
856 rue Maisonneuve. Magog, 
comte de Stansted. eleve du 
couvent de Marie-Auxilliathce.

Mademoiselle Louise Bedard. 
706. 6e Rue. Quebec, eleve du 
courent Saint-Maurice de Qué­
bec.

Monsieur tiilles Provencal.

\ aller-Jonctiun. comte de 
Hrauce. eleve de l'ecole de 'al­
ler loin lion

Mademoiselle (tlnetu %m- 
plcman. 63. rue du Roi Que­
bec eleve du couvent de saint- 
Roch

Mademoiselle Denise De* 
chênes 414 rue Boisseau Que

bet-g, rleir de Iécole secon­
daire Marguerite-Bourgeon 

Mademoiselle 4 erlie Dion 
saint-<*ervai». comte de Belle- 
chasse, eleve du couvent Jesus 
Marie de >aint-<.ervai*

Monsieur Lddy l hertault 43. 
rue saint-Rédempteur Mata 
ne comte de Matane eleve de

l’ecole d Amour de Matane
Mademoiselle Danielle C yre 

me. *097 avenue Rovale. Trois 
Rmrrrs. comte de saint-.Mau­
rice. eleve de I ecole Sainte- 
%ngeie.

Mademoiselle Helene Boisai 
not. Saint-Augustin de Port- 
neuf. eleve de I ecole Margue­

rite Bourgeon de saint-Aa- 
gufttm.

Mademoiselle tranunr Bilo­
deau. Launay, comte 'bitibi- 
ouest. eleve de lecoie salnte- 
Therese

Monsieur Pierre Lev raque 99 
rue («armer, i.p MO Hauten- 
ve romte de saguenav, eleve

de I ecole de Hautenve.
I elicitations a tous ce* heu­

reux lecteurs asoidus qui rece­
vront d ici un mois ('exemplai­
re du volume * Les Mammifères 
de mon pays'’ qui leur aéra 
offert gracieusement par la 
direction de leur journal quo­

tidien.

’» * • w ■ « *<*VYfVV

Tout un mur décoré 
de photos d’etoiles de hockey 
de la NHL!

—GRATIS!

Un* *^4

L ,

11,/ y.

-d

!kî
ï*

:. a :

torn-

Que tous soyez admirateur du ’Canadien’ ou du "Maple 
leaf , vous aimerez posséder une série de photos dédicacées 
de vos étoiles au jeu ! Simple è obtenir ! Vous n’avez qui 
remplir le coupon plus bas, en prenant soin de suivre les 
instruction'. Et lorsque votre maman fera ses prochaines 
emplettes, assurez-vous qu elle se procure les verres "Hockey" 
York—les grands verres décorés de vos joueurs (avons ef 
remplis du Beurre d Arachides "lisse et crémeui (usqo ao 
tond du pot"—le Beurre d Arachides York !

X.

I ^ "■| ét!quettes(à chevron) de Benne 
York ou ? sacs ou étiquettes (i chevron) de Notx 
-sans oubl er d inscrire correctement vos nom et
l’OFFRf HOCKEY" YORK C P. 1?1? Montre»!.

— “Iif Arachides. 
salées Y or» J 
«dresse O •
PQ ■

■/- .J
— S.v p m adresser one photo fledic*ré« du fOMM 

(Le*r Ou s*ti*rr.Fnt>

les produits YORK sonf de bons produits!

çpsia
I audaciéiu

Je suis certain 
d’étre défie dans un y 

:tel accoutrement
’OH?^la-bas^

Chien maudit1

Et avant même que 
le marin re­
vienne de 
sa surprise

Quelques minutes plus tard,
Kevin jette ses vêtements dans I 
la barque que garde Peter van k
LO° L

// \
['/

feTfc

Se glissant a bord du vaisseau du capitaine 
Grommet. Kevin cherche Eisa van Loo qui 
y est retenue prisonnière

/

.il

%

i\__

Chantons fort, 
chantons haut au vent~ 1

Kevin y

u4 J h r
Ef suivez moi là 

où je vais !

vV.

. v‘

Ils nous pour­
suivent 1

V

Partez sans 
ai une autre chose a

moi

faire

h.

■v
v< M

1961 by NEA. Inc. V-^?
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* Le long *
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,0 ^ 
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IM.

Dès le debut d avril, ij truite 
*rouve son plat favori en 
abondance l’éphémère.

(TT. 7/j

A partir de ce moment 
jusqu a l automne les 
nombreuses espèces de 
ces insectes écloront 
et se changeront de 
nymphes en adultes

v MJ LA
Les délicates creatures sortent de l’oeuf 

comme de brunes naïades velues et 
passent de quelques semaines à trois ans 

dans e stade de larves

Chaque espece a un cycle 
de vie légèrement ddfe 
rent, mais le stage fjpal 
est le même pour toutes 
soit le changement 
en adultes ailées

r
qui commencent 

immédiatement un 
vol nuptial 

emplissant l’air qui 
porte leurs millions 

de bruissements

'•ircStov Si

A

i b.. ;
% %

Et en quelques 
heures ces fragiles 

insectes retombent a 
la surface des eaux 
et dans la gueule des 

truites qui les 
guettent

U*

Leur vie d adulte ne dure que 
pour leur permettre de s unir 

et pondre leurs oeufs

99999999999
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(NC K TRACYt Ne permettez a vos
enfants de jouer dans ou autour

d un edifice condamné .

^ Ou' tante Soso a fa t sa confession Et I analyseur électronique de couleurs 
a permis d en arriver là '

Jf t—*4

),-t ' SOSOCUNFtSi
/ HOT£l maios 
[Aj I^\ death

SJ . -- i

K
Elle disait quelle était en France le 

jour ou la servante est morte dans Jt 
la chambre d hôtel le 22 janvier

Mais nous avons prouve qu elle était 
dans son propre salon le

A' '4-

Ce journal du même jour était dans 
son salon et les marques qui s'y 
trouvent sont celles de son 

rouge a ongle

\ b.

\

Nous l asons compare avec celui qu elle 
portait les deux furent soumis a 

I analyseur qui prouva qu'ils étaient 
identiques

L

[En d autres 
[mots, tante 
Soso se trouvait 

ichez elle alors 
hu'elle le 
^ niait

AUXTS | MAIL
POLISH l

I
Oui la mère de Fresh 
était la soeur jumelle de 
Soso - et celle-ci avait 

un fanatique désir 
de vengeance

Il semble que ce soit le matin qu elle 
projeta sa vengeance qu elle enduisit 

ses ongles de rouge sur le journal

Quelques gouttes du 
vernis tombèrent sur le 

journal daté du I5 janvier

Mi

G:si

r » 
i ^JLp

Elle emprunta ! uniforme de la 
servante pour aller à la chambre du bebe 
sans être remarquée et donna le 
briquet au petit

AUM
SOSO'SetliîSE

,e n'avais jamais très bien compris 
comment cet analyseur de couleurs 

fonctionnait

rrOUL-D

(
Le principe est 

par réflexion 
de la lumière,

5

Une raison 
scientifique

J

JU

V \s*

M. s

Re* t s r^.

Ss

à
Chef êtes vous CERTAIN que ces cmq 
feux ont ete dûs à de mauvaises

installations électriques 7 f
U-ii—JC==inLji_jLJi_'uai\ rr^L

r~M—t r—t r—t rt r—iV >bt—»j—

î
-■i ; :c:aan3tvXpc 

ice: , r ; rinciDaotiOç 
aoUJcnooajtaacicSw

d ■ - *v- r
ATCKjncGaoDD a
■rj o m CG o ir: □□ □
yen □ ot3 cjlfir?
--------------------- —,e- -i <z>.// 0 Y

3I1 1 I1 ;.......

Absolument ' Nous Mais je ne
les avons inspectées vois pas corn 
chacune a fond ' ^ ment ceia se

peut !

Pv

(HIIF

Pour - V . , X
) a )
v y

msoL]□□□£]□□□□panü|

Etes vous 
d’autres <

certain qu'il n y ait pas eu
auses ?

)/ ( Tout à fait ^

/V^‘r i

Nos enquêteurs sont bons jeanne 1
Ils re event à chaque fois I oeuvre d'un 
criminel 1 Non . dans tous ces cas 
la faute en est aux 
installations 

électriques 
surchargées 1

A'I

• ■

Mais comment les installations 
peuvent elles être mauvaises si ei es 
rencontrent les obligations du bureau 
d'inspections Je ia ville ^ _

L •♦-08
' >

)e me demande si c est (e 
cas !

N est ce pas le même 
complet que David 
portait a Pâques l an 
passe, madame

y

C\'

/.

. •

Oui, Dons ! Aucun de 
nous n'a acheté de 
tenues fantaisistes
cette annee '

'Ây) V
! *■ 1Û  iill'

nii.p a

v. ' / \

[Nous avons pense qu’il vaudrait mieux donner 
,iux oeuvres de chante plutôt que de dépenser

(pour rien ' f

TTC

■M
T.M B»g U.S. P»t. Oft.

r -

Ta di da a ' Je suis fière d être un 
membre de cette famille 1 i—

ft.

v > M, rr; n b scuit 6t un verre 
vie lait ? Etes vous au 
egime Dons ?

i

Non madame mais
ça a meilleur goût 
que n importe que 

I repas que - a pris ’

Un pauvre vaga
bond est venu et 
e 'ut ai donne 
mon souper '

l’admire votre esprit
Dons mais donne' 
vot'e souper. , ,

f 1»61 by NEA,
m

y*

Ï*)\3L2I :

■>-

Ah, je me sens ftllement bien au fon
que j'ai peur d'éclater ' Et puis j'ai pense 
que pour moi en particulier un gros repas 
était vraiment trop superficiel '

r

ü
♦ i
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|E TEN PRIE, Bien sûr, pas EVIDEMMENT 
que non !

Regarde ce que C'est IDIOT ' 
Comment un 
LAPIN pour- 
rait-il apporter 

des oeufs 
colories }

Tu ne crois pas 
a cette histo r* 
de lapins, 
n'est-ce pas ?

Denis ie ne suisle lapin m a
pas aussi béte que

OUI ?

/rf!i;/ltn
mv

J?/ Comment des

peuvent ils 
amener une 
mage de gens 

bien en vie 
dans ta rnaisn;-5

Et la PORTE de 
GARAGE de M 
Harmond ?

Quo, P il n'a qu'a pousser un 
bouton et toute a porte 
monte ou descend ' 
Sans qu'on t- uche a 
RIEN d autre !

Alors5 A
Alors qu'y at de si fou 
qu'un lapin apporte que,ques 
œufs 5

PILOTE TEMPETE
CAM L A< -POMC M0TOUT œs MNWCtt S D'ALADri, y m rréHT4 SONNfR £T UN BOUCHEZ 
D'fNEBaC POOTECTZICE L'imiOPPC AT ’tT AUTOMAVÿUi VENT CESC AIMS QU'UNE if- 
rCbP/TE DE (UKSSEUC atDOWABit SE DÉ NI JJQ LE uEL i 'CILC£' FONCE CEPS EUX H
sysTiHE :~c pilotage. obC/ssani a, wmp >a aoss v 7 oel/ez lastoone/ oum v
LE PQtjEC T ILE DE JUSTESSE

|ÔLÏ r-K',15 '••rn'.Tvorf/ u Mr:ÇbPiTE Sfl 
hjuAPr- °k . —«S cMf fN- rQfMSNr
nfT a«N5 !'AT’10bPH'f« Of WPf heu ]

U yL osuif”fM ;va”, i f ,l

SA SOUE V SCOMBECTEZ 
- (ÙNISI MOI U OeOCHAI«Et
ï , C»';'ER»I UFISU»!

»
PltTfMEMT 
KXi, CELUI-r>

HAlNEUZEUSE "fNT /itW'4, 
U'A MS UN SENS DE L'HL 
NOUE -QtS DEi i. OPPf

•Ali PfTIÎE VEOHJSJf 
,E VAIS TAPPRENDOI A 

E noOJE» A ss w mt.
€ »aiS 'ÏNS SESPONSABEt 

DE CET INCIDENT, pilote TEi- 
Df'f 1 JE HAIS ME PLAINDRE 

DES OUE NCOS SfOOfS r* 
RETOUP A -ACNA

I?
^ÏÏVOÔÔHH •C>ONS.

«f.55lEUCS
^ vous or
f’UTFZ M

iAIS lAiHEZ-nor

k>r mvM

LE DAMEZ EST E TE PASSE'ET 
l AS ’ ZONE E TEOZA T ZEPZENO 
SA COUZSE VEZ5 LA LUNE

TIENS. GWEST-CE 
QUI T'ARRIVE 1/

/j'Al ENCORE 
aeuf mon

MANQl il DE Pi SAN EUR

palgeE js querelles a a po le terra : poursuit son cpt n/n la , •. ■
DEVANT EUT OOM.NE UN bC CZJNA.,/ A M ' DE NOISISSURE E ’ Dt L 

TRACTION OU SATE J T . 7AU SL-.'P . <V, SE DEMAND/

19POOOKM DE iA 1 REGARDEZ NOTRE BONNE vEvU TERRE 
TERRE . C'EST A m-1 VOUS NE TROUVEZ PAS OJ'i UE A l'AIR 
Pt /. HI CHEHtN N n'ÜN MAuNiriQl.lf Bali DN 
.DE LA LUNE

r • * . , • •. t -, •. •
h'ENNMM ET ■ A ENVENIME LES DIXU5-
i

- —------- ----—i—H

~NAPi fv QW A ENVIE DE WEZ UN 
DUZ A QUELQU'UN. SA t/7 -CANAL 'J' 
MP US AMBE 5 ET LES PME U ES

m .

1

ÏTÊnËtotdJsÊr J • • ni n; 11 AhARA A , 4 yÉ-l
t
, i V'., A.CNi NC et- r ^ Acn

J
- ' V f 17RA0QD/\ * /#£ V/Tr 'F 
T a.t'X'J RfDU/n A ÇJUQJF 

^ y Pt k’,L P FS PAC h'Ft Fl

!F DF PPEû MA DAMÉ LA l 
t :• CA- LA BF.AUTf Cl’Qf
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dimeraik que cette petite 
I marque ses pages ' Oh 

. . voilà ' . . C'est 
celle qui suit 1

La prediction de 
était juste

Button dit que sa compagne et 
icune professeur sont en ai

>% uand | ai vu Fable et M Mills 
embrasser \e me suis faufilée pour 
rfir ’ | étais en retard pour la 
tsse — et |e savais que Fable me 

aconterait tout

Ça fait des semaines 
que |e l espterais 
mais ( avais peur que 
vous pensiez pue 
le vous prenne 
pour la fille de 
votre livre '

prem
excuse

souha

i

1ÏÏ1
taut que nous fassions I Et Mme 

attention de ne pas J Fairweafhe 
montrer notre amour / ne doit pa 

ant la fin des classes ' / s en douter
rai même un peu J Chut ! La 

dur avec vous en classe' i voila

A vous voir 
peux dire que le 

ne va pas pas 
aujourd'hui '

| espere que vous allez arriver à finir 
cette nouvelle de Mlle Maybee ' | a 

ntention de raconter un de ces 
(ours comment un amour est né ‘J

mon salon '

P

un homme et un chien quTjj 
camper aux chutes tonnantes ^

zxxmùJÏ
\fNlikki ' Qu ffLe nez de Nikki ! avertit qu un » 

autre ammal est proche . . .
eewa
nsta Z' U£Vrr*)**>mm essaies tu "x 

de me dire 1
Pauvre petit 
orphelin ' |e 

ï ne puis te lais 
ser mourir de 
faim .

/Oh lO
N vois » é

Nikki 
le chien 

sauvage 
du Nord 1

L un des
Q ueîquès coupTde la ^RECITS rrai au \

mettre f
Là ! Vous resterez comme ça i 

jiusqu a ce que vous ayez appris 
a vous entendre ensemble

rAlton e pou 
moins
mes ennuis % \ 
dans un paquet!y

V..1

i> «tribatad by K in* F eatorv Sjtkjkv*

hache d’André et . . .

*Z!k-kCourage 
petit '

mmmWALT
IDISNEY

hasseurs sur les traces d'ur 
ufflc sauvage une chasse

uno II

Le buffle est averti 
iu dange 
pas des hommes

Les lions eux-mêmes at 
taquenf rarement le buf 
fie — excepte lorsquVs 
sont affames

r
'JL

i.1 V
I Nous avons etc battus de v 

tr.,e 'Le n ne prend ^
. ,is rtte - f \r d ha

Et celui ci n en I 
a pas

“ M/iLSbfJ 
McCoy |
4 2

nous a vus
nous charge

2
m

La semaine 
prochaine 

FluffyI
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Par Jame* Monlafni»»

Combien y a-t-il d'oeufs ?

»

Le ramassage des oeufs
Vou» poutez jouer avec plu- 

•ieurs ramaradr* au "ramas- 
•age des oeufs de Pâques

Chaque joueur doit disposer 
d un de Reglement

Il Chaque joueur jette dis 
fois de suite son rir II aran 
ee a ton gre d autant de rases 
que son de a marque de 
points

2) Attention, il existe des 
aens obligatoires indiques par 
des fléchés. \ous devez em­
prunter la dirction indiquée 
•i votre coup de de vous amè­
ne dans la case d’ou part la 
fléché

3> \ ous totalisez vos points, 
en sachant que. sur votre par­
cours:

— l'oeuf noir en chocolat 
vaut 1 point

— l'oeuf de poule, blanc, 
vaut deux points

— la cloche vaut cinq points

4' Mais attention: si vous 
rencontre? ;

—* le soleil: Il fait fondre 
les neufs en chocolat et vous 
prive des points que ceux-ci 
vous valaient

— le serpent. Tl gobe les 
•eufs de poule et vous retire

leurs points. de de. et compte-tenu des in
.V vainqueur est celui dications precedentes, totalise

qui, au terme des dix coups le plus de points.

C EST PAQUES ! Let clochei arrivent 
et apportent pour lei enfants sages des 
douceurs et des surprises. Regardes donc 
celle-ci : elle lâche sa cargaison pour

Solutions
f OMBII N

Il y a 21 oeuf*

TOI R U 1er AVRIL
Ce*' le point de depart. 

No A qui vou* conduit au but.

Il PROtKRRI
Tout e*t bieri qui finit bien.

( OMPTLZ
Le* cloche* *om a i nombre

de 20.

Le proverbe 
en cage

< ommenccz par la lettre 
“1"' qui est dans la rase a 
rayures et formez un prover­
be en puisant ses lettres 
une a une dans la grille.

attention chaque lettre est 
toujours voisine en has. en 
haut, a droite a gauche ou en 
diagonale de celle qui la pre
cede.

It quand vous aurez fini, 
vous verre? que le proverbe 
en question est très optimiste.

vous chers «mis lecteurs : un deui. 
trois . , Combien d oeufs comptes 
vous ?

En p«rt«nt des points de depart numérotés vous «hou 
tisses soit « un poisson, soit à la case indiquant : 1er 
avril. Pour gagner vous disposes de vingt secondes 
ce laps de temps est suffisant pour trouver quel point 
de depart vous conduit au . . . 1er avril.

O E S

u PI B
uzZ^X

0 I F

N E

4

5

Parmi le* nouveaux timbres maintenant »ur le marche aa 
( anada on compte le* suivant* : en haut, de gauche » éroitef 
du .la(>on a l'occaaion du Nouvel An avec iiluatration d animaux- 
jouets; de la •suisse pour souligner le* parties de hockey Jotieea 
a (seneve ce mois-ci; de la < ovee a l'occasion du Nouvel An; ^lt 
ha* de gauche a droite du < hili pour marquer le 13e recense­
ment du pa,' * : de l'Autnch» aver une illustration dune æene 
de montagne et du Japon un nouveau timbre floral

Les cloches passent au dessus du village . . Mais 
pendant qu elles le survolent pouvez vous les comp 
ter ? Vous disposez de dix secondes pour dire si les 
cloches sont 1 5 20 ou 25.

Le 12 a v r.. le*, Elat*-U ms 
émettront le premier d'une 
aerie de cinq timbre* pour 
marquer e centenaire de .a 
Guerre chile américaine Le 
premier timbre portera une 
illustration du fort Sumter e: 
•servira le premier tour a Cha: - 
lesion. Caroline du Sud Les 
quatre autre* timbre> seront 
imprime», au cours des quatre 
années suivante* soit un tim­
bre par année

Ces timbrer sont >« der­
niers illustrant des événement* 
historique* suî ce continent 
l«es EtaUs-Ums ont «tus plu­
sieurs timbre* du genre oe- 
p'iis remission en 189:< d un 
timbre destiné a ] Exixisition 
colombienne, tenue a 1‘occa- 
sion du 400e anniversaire de la 
decouverte de ! Amérique pai 
Christophe Colomb

Ces dernier e* année* la piu- 
par; des timbre*, historiques 
commémoratif* ont souligné 
des événement.s depuis l'avè­
nement a l’Indépendance des 
Etats-Unis D'autres ont aussi 
souligné le* événements qui 
ont marque a longue lut'e 
pour l independance M e n - 
tionnons ; un timbre emi* en 
1958 pour marquer le 200e an­
niversaire de la bataille de 
Port Duquesne le timbre émis 
en 1957 en l'honneur du mili­
taire français. ie marquis de 
LaFayette qui * eet porte au 
secours de* colons en 1777 dan* 
leur lutte contre le» Britanni­
ques et le timbre émis en 1951 
pour marquer le 17.ce anniver­
saire de la bataille de laong 
Island

Le Canada a aussi imprime 
un certain nombre de timbre» 
pour souligne: de* evenement* 
historiques Par exemple le 
plu* recent est celui émis Lan 
dernier à l'occasion du 300e 
anniversaire de ia bataille du

h

h

du
lopibm

Regarde maman 1 Nous l’avons pris 
au bas de la nvière

Pourquoi le dire 
a cette dem 
portion ?

âme
Attendez

m 31
VRAI ?

v '

Alors, mes fin fin<
Oui vous a de .—.
mandé de faire 
de l'espnt__ «

Vieux 
^ phoque

FILE, CREVETTE ' Pourquoi dirais-je à / i AHA 1 Ça 
un fermée ou se trouve la veine-* 1''prend un ter

Mais c est 
parfois plaisant 

de manger 
deH

y

Ces termites ne sem 
blent pas se fatiguer 

j des vieilles soucheite pour re 
connaître un 

autre 
termite 1

J)

egrc 
ferez '

m

Ah -- on dif que l'huile de foie 
de morue est un 
parfum pou 
les termites ' iJ

Capitaine je me demande si tu prrfe 
res ce Chameau numéro cinq 

a mes lilas ?
y.

HA HA HA Comment un 
>que peut 1 sentir autant

le

&!?
TERMITES

SjmdiraU world rtawtd

. rMxur lorsque Dollard ** 
m*s compagnon* ont reeiate tu* 
Iroquoi* longtemps pour. #

Montréal

PaJTTii les timbres commémo­
ra'ifs émis par le Canada on 
compte celui de 1969 a î occa- 
-.or du 200e anniversaire de 
la bataille des Plaines d Abra­
ham dans la ville de Quebec: 
celui de 1968 a l’occasion du 
300e anniversaire de la fonda- 
tinii de la ville de Quebec par 
Champlain celui de 1949 pour 
>ouligner la fondation de Ha- 
lifav en 1749 et un aune en 
1934 à 1 occasion du 150e anni­
versaire de l'arrivée de* Loya- 

au Canada en fuite des 
Etats-Unis.

La 33e réunion annuelle de 
m Société phiiateliq'je royale 
a a lieu a North Hatley p^e* 
de Sherbrooke Québec du !î 
a . 14 mai H n’y aura pas 
d expasition-concou" . ma-- les 
p emiers timbrer canadiens fe­
ront 1 objet d'etudes spéciale* 
On v tiendra une Bourse de 
umbres avec la partic.pat:on 
de commerçants de timbres • e- 
nant de toute l'Amérique au 
Nord Pour de.v details au su­
jet de cette exposition il faut 
s'adresser au presiden’ de ji 
reunion Casier postal 260. 
North Hatlev. Québec.

XXX
N ou Vf es emission* Le 

Paraguay g émis des timbre* 
pour la poste aerienne et regu- 
uere afin de marquer l’inaugu­
ration d'un point international 
entre -e Paraguay e- > Bré- 
>;! I-a Niger,a a err < sa pre­
miers sene comportant 13 va­
leurs et illustrant les ressour­
ces du pays La France a 
em*' un timbre pour sou ligner 

expansion de ! aérogare d'Or- 
h dan* la banlieue de Pari*, 
e- un autre a ; occasion du 
centenaire de i* naissance du 
sculpteur français Aristide 

l«a Cite Vatican# 
fait imprimer des timbres a 
1 occasion du 1 100e anniversai­
re de la mort de saint Mein- 
:ad un moine bénédictin ne 
c Allemagne I Allemagne 
de ■ Ouest a émis un timbre en 
honneur de Han* Boeckler 

du 10e anniversaire de la 
m-.rt du fhef syndical Le 
B esil a émis un timbre pour 

■ «
1 empereur Haile Selassie 
La Chine communiste a émis 
me sf-rie de timbres pour 

marquer son recensement agri-

fatr- ?©« dRmsndf -i* tilertlsns
1 ••
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INCROYABLI MAIS REIl
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' »'■ P .m»« Gratuit** 4? tsm-

NOM

ADRESSE

/■-«Z/c / m riMBBD UrallS. DIFFEREMT5

• m»i «i, n n» fruill# touirmr 4» 
Ofrrr»mnr« nt i* 1 .M*m? «n 
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Edgar Rice Burroughs
' Un homme brave n’a peur Que 
d ure chose ... le rhinocéros 
sauvage -- vieux dicton africain.

Voila le coupable Z Z U

maudit que nous sommes venus y 
^ chasser ’ ---------------^Su ivant I odeur 

du rhinoceros 
Qui a détruit leur 

liage, ies am 
de Tarzan ie 
braves Bw 

s’arrêtent pou 
contempler un 

autre village en 
flamme

Oui Tarzan : 11 a pousse 
la hutte d une famille 

dans le feu et le vent a 
communiqué les flammes 

au village entier '

Le carnage qu il a cause derrière lui - - et voilà l enorme brute 
en route pour son repaire sans se soucier des flèches et des 
lances qui glissent sur sa carapace sans l'endommager.

œgijgisglÊagr
s choisis pour le détruire se pressent a sa 
ursuite dans un dedale de rochers.

Les chasseur Dans un moment pareil Magno et moi 
abandonnons la paix -- pour la justice1

îujpir

Nos léopards le trouveront 
mais ne le combattront pas

C est un bon endroit pour le 
rhinocéros, mais terrible pour 

nous ... s il nous traque. TarzankmMw//
- - 'Mm

Ouais, Duchesse et vous ne 
croiriez jamais qu'on y a vu 
des ossements, un fourgon et 
Un vieux coffre avec des billets 

_____ de 15 cents !

Ils sont restes pour 
explorer une caverne 
profonde près de Tendroit 
où se trouvait le vieux 
trappeur '

Non. jxiur sûr !
Et j’en ai assez de 
toutes vos 
histoires !

Où est mcJn 
patron. 

Duchesse ?

Il a repris le tram 
pour Boston .. et vous 
demande de le rejoin­
dre avec le trappeur !

Boston ... You-hou ! Je 
n'aime pas les réceptions, mais les 

fèves au lard me plaisent 
énormément !

K

i Voulez vous nous I 
I conduire à la gare / 
A^Duchesse

Oui et ce sera 
la plus heu­
reuse corvee 
que j'ai faite ' 
. Montez '

pense de notre voyage ? a pas 
parle

ne rui avons 
même pas dit 
que nous par 

fions '

un pas commer.i _____
de cette caverne! Nous 'aide pour nous sortir d’ici I

ommes pris

Vous devez parier de FRON 
TIERES DE VENUS. M. Gon 
gora 1 Je Tai vu et revu 

plusieurs fois 1 ^

Alors ma chère après que 
I aurai joue le rôle titre dans ce 
film historique sur les premiers 

colons de Vénus ’

& .^3*•> vNW ' V

Mais pendant que Congora et son 
admiratrice soupent Buck travaille tard dans 
son bureau

Rogers
répond

Buck? Lieutenant 
Barth Kenton de 
VENOPOLICE 1

Allô, Barth t 
Avez-vous le rapport 
sur les expériences 

du professeur 
. Thoob ?
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|e ne suis pas cer 
tain . . . mais peut 

être la FIN du 
MONDE libre ’

Pas exactement, Buck 
ma s j'ai des nouvelles 
du professeur 1 IL ES 

MORT ! .__

MORT ? Qu'est-ce que 
ça veut dire 

Buck ? .

Oui ASSASSINE ’ D'apres le 
rapport medical il a dù être 
TORTURE pendant des heures 
Le corps N'ETAIT PAS JOLI

Le
Suppiemenl

apporte aux i 
jeunes chaque 

semaine 
de la lecture 

î captivante
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